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FOOTBALL

Dernier bain de foule
avant les vacances
BEZANNES Le Brésilien Diego est venu inaugurer le club
house portant son nom. Une « der » chargée d'émotion.

I1 est arrivé pile à l'heure.
comme désireux d'honorer CC

dernier rendez-vous comme il
se doit. À Bezannes, là où il a

vécu « pendant quatre ans et de-
min, le Brésilien Diego Rigonato
est venu inaugurer le club bouse
du FC Bezannes, baptisé de son
nom, inscrit en blanc sur un pan-
neau bleu. «C'est la première fois
que ça m'arrive, sourit le milieu de
terrain qui a passé six saisons au
Stade de Reims. Cela fait énormé-
ment plaisir d'être récompensé
comme cela, de faire désormais
partie de l'histoire de Bezannes.
C'est un moment inoubliable pour
1710i. »

"ON VA SIEN RÉFLÉCHIR"

Tout juste de retour de Dubaï, le
chouchou du public de Pelaune a
justifié sa réputation, humble et
disponible pour les nombreux sel-
fies et autres autographes.
«L'aventure avec Reims est finie
mais il restera toujours beaucoup
de choses ici, Mes enfants sont nés
à Reims. Ici, c'est comme la fa-
mille, » Gage de cette amitié, il a
même offert le maillot qu'il por-
tait le soir de la montée au club
de Bezannes.
Forcément, les questions entou-
rant sa destination future sont ar-

Diego Riusrato s'est offert un uhirne leur d'honneur, hier à Beteenes, Christian Lantegis

rivées. li a préféré cultiver le mys-
tère avant de partir se ressourcer
auprès des siens, au Brésil. Là où
il va prendre le temps de se poser
pour définir où son avenir s'écrira.
«Où je vais jouer la saison pro-
choisie? C'est vraiment une bonne
question, même pour moi. Je suis en
vacances, fibre de contrat_ Je vais
réfléchir avec beaucoup d'attention,
en parler avec mes proches, mon
agent. On va prendre le temps, avec
beaucoup d'expérience et de sa-

gesse.» Quid de l'Espagne, où le
Brésilien serait courtisé ? « Ce ne
serait pas une mauvaise idée. De
toute façon, je suis ouvert si tont.
Dès que je suis loin de ma famille
au Brésil, pour moi il n'y a pas de
barrière, clame ce dernier. On va
choisir la meilleure option pour
poursuivre ma carrière, et ne pas
avoir de regrets.» À Reims et à Be-
sennes, ilsils sont nombreux à ne
pas être près de l'oublier. IIII
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